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Dix mille portes ouvertes et fer-
mées dans toute la chrétienté; 
neuf cent millions de fidèles les 
ont traversées, des cathédrales 
aux prisons, aux cantines de la 
Caritas. Des nombres très im-
portants.
Mission accomplie, donc? À cette 
question, mgr Fisichella répondait 
ainsi à un journaliste: «provoca-
tion reçue, la mission continue».
Oui ! Je pense que c’est là la juste 
direction à prendre. Nous laissons 
à d’autres l’approfondissement et 
l’analyse des nombres, de l’écono-
mie, de l’organisation, des succès 
ou des limites de cette année jubi-
laire qui vient de se terminer. Mais 
on se tromperait beaucoup si on 
pensait: cette année est finie; en 
avant, la prochaine !
L’attitude la plus adéquate, et 
même nécessaire, est évidente 
dans la note que l’évangéliste Luc 
exprime dans l’épisode de Jésus, 
égaré et retrouvé au Temple de 
Jérusalem: «Sa mère gardait fidè-
lement toutes ces choses en son 
cœur» (Lc 2,5).
Garder et cœur : deux mots qui 
indiquent le “quoi” et le “com-
ment” faire pour rendre fructueux 
les graines du Jubilé, abondam-
ment semées sur tous les sen-

tiers, les routes et les autoroutes 
du monde. En même temps, elles 
synthétisent le message toujours 
actuel qui jaillit des “mirabilia Dei”, 
des merveilles que le Seigneur 
encore accomplit, même dans les 
tournures de l’histoire, toujours 
incohérentes et intriquées. 
La Vierge Marie est le modèle de 
l’Église et de tout chrétien qui 
accueille avec gratitude les nom-
breux signes que le Seigneur, sans 
cesse, met sur nos voies; de tout 
chrétien qui ne les laisse pas tom-
ber dans l’oubli et dans l’indiffé-
rence. “Garder” signifie revenir 
en arrière, faire mémoire, faire 
résonner sa Parole et rappeler 
les gestes, les visages, les lieux té-
moins du passage de Dieu. Dans 
le “cœur” exprime la volonté 
de se rapporter et de regarder 
avec amitié, transport, tendresse 
et… miséricorde les faits, les 
personnes, les situations et les 
conflits, car Dieu est en relation 
avec nous, et il nous regarde à tra-
vers le cœur ouvert, grand-ouvert 
et déchiré de son Fils et Notre 
Seigneur Jésus. 
La plus grande richesse du mes-
sage chrétien peut-elle, donc, être 
renfermée dans la chronique, 
même exaltante, d’une année ? 

Non, absolument pas!
L’Année Jubilaire a donné le 
temps pour commencer la sym-
phonie, que nous sommes appelés 
à exécuter comme la musique de 
notre vie chrétienne tout entière : 
regarder, reconnaissants et émer-
veillés, la miséricorde sans limites 
du Père Céleste, et avoir miséri-
corde (saint François dirait “faire 
miséricorde” !) dans nos rapports 
humains, toujours compliqués et 
embrouillés.
Le Noël du Seigneur est l’heu-
reuse nouvelle que sa porte n’a 
jamais été fermée et, en même 
temps, c’est la chaude invitation 
à ouvrir nos portes, trop souvent 
obstruées ou même barricadées.
Que l’intercession de Padre Pio 
soit notre aide et notre soutien, 
lui qui a trouvé la “Porte Sainte” 
de sa sanctification dans le Cœur 
ouvert de “Jésus, la porte qui n’est 
jamais fermée !”.
Bonne et heureuse Nouvelle An-
née !


